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Melasse/Mélasse – Carlos Lechuga, Cuba 2013

Aldo und Mónica sind verheiratet und lieben einander wie am ersten Tag.  
Dies, obwohl die Umstände nicht ganz einfach sind. Er arbeitet als Lehrer,  
sie ist in einer stillgelegten Zuckerfabrik angestellt. Beide leben in Melaza, 
einem abgeschiedenen Flecken Kubas, der schon bessere Zeiten gesehen hat. 
Carlos Lechuga erzählt ihre Liebesgeschichte und betrachtet dabei mit leisem 
Humor die Tücken des Lebens und wie die Menschen in Kuba sie meistern. 

Aldo et Mónica s’aiment comme au premier jour malgré leurs difficultés à 
joindre les deux bouts. Elle travaille dans une raffinerie de sucre désaffectée, 
il est instituteur. Ils vivent à Melaza, village assoupi où le temps semble s’être 
arrêté. Premier film de Carlos Lechuga, Melaza nous raconte le Cuba de la 
campagne où les gens ne peuvent compter que sur eux-mêmes. Humour et 
passion, comme seuls les Cubains savent les mettre en scène.

Lieben in Zeiten des Stillstands
Aldo und Mónica sind ein Liebespaar, das auf 
der Karibikinsel Kuba lebt und mit dem, was 
es an spärlichem Einkommen erhält, durch-
kommen muss. In Kuba gab es vor mehr als 
fünfzig Jahren eine Revolution, die vieles 
bewegt hat, auch viele Gemüter. Irgendwann 
hat sich die Revolution, die definitionsgemäss 
eine Bewegung ist, verlangsamt, und heute 
bewegt sich an vielen Orten auf der wunder-
baren Insel nichts mehr. Alles wirkt wie eine 
eingefrorene Bewegung. Von diesem Still-
stand erzählt uns Carlos Lechuga in seinem 
ersten Spielfilm mit ausgeprägtem Sinn für 
die Fotografie und Gespür für die Rhythmen. 

Auffallend ist schon die Tatsache, dass er 
seine Geschichte fernab von Havanna ansie-
delt, der Hauptstadt mit ihrem noch immer 
unübertroffenen Charme des Zerfalls, den wir 
auch aus unzähligen Filmen kennen. Melaza 
heisst bei ihm der Ort des Geschehens, und 
der titelgebende Name steht für jene Industrie, 
auf die Kuba voll setzte: Zucker. Draussen auf 
dem Land scheint die Zeit noch viel stärker 
stillgestanden zu sein, die Revolution erstarrt. 
Die Menschen haben sich darauf eingerichtet, 
dass eigentlich nichts mehr geht. Gerade 
deshalb ist Fantasie gefragt, denn man will 

das Leben ja doch geniessen, auch wenn die 
alten Träume vielleicht nicht so wahr gewor-
den sind, wie man sich das gewünscht hätte. 
Einzigartige Dekors, sorgsame Fotografie und 
ein Humor, der seine Kraft aus der Situation 
bezieht, prägen diesen nachdenklich-amüsan-
ten Liebesfilm, der uns eine starke Innen- 
ansicht Kubas bietet.
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Une tendre douceur
Pour s’en sortir avec leurs deux maigres 
salaires, Aldo et Mónica ont des combines, 
comme de «prêter» leur maisonnette à une 
amie prostituée. Cela leur vaudra une amende 
de la police car il n’ont pas le permis de louer 
leur chambre. Pour trouver la somme, colos-
sale comparée à leur revenu, Aldo se lancera 
dans un trafic tout aussi interdit et dangereux: 
transporter et vendre de la viande à La 
Havane.

Il faudra se souvenir de ce nom, Carlos 
Lechuga, car son premier film, Melaza, est 
une véritable perle qui ne cesse de nous 
surprendre tout au long de ses quatre vingt 
minutes. D’une histoire déjà vue mille fois – 
un couple se battant pour survivre dans un 
pays en proie à des difficultés économiques 
insurmontables – , avec une mise en scène 
en apparence rudimentaire, voire austère, 
Lechuga arrive à nous prendre à contre-pied 
au milieu du plan le plus évident. Cela com-
mence dès la première scène: un couple fait 
l’amour dans un hangar, la caméra les ob-
serve de loin, en toute discrétion pourrait-on 
dire. Une fois fini, les deux se lèvent, s’ha-
billent et s’en vont… le matelas sous le bras. 
Cette scène, racontée, n’a l’air de rien car  
il faut la «voir» pour se rendre compte de son 
effet. Et n’est-ce pas là qu’on trouve la 
vocation du cinéma? Ajouter, grâce à l’image 
et au mouvement, de la poésie à la réalité, à la 
banalité, du quotidien. En d’autres termes,  
le réalisme poétique qui définit si bien le 
cinéma latino-américain et qu’on découvre 
presque à chaque coin de plan dans Melaza. 
A cette poésie, Lechuga ajoute l’humour qui 
surgit des pas de côté, ou de fausses digres-
sions d’un récit en fait simplissime. Au bout 
du compte, il se dégage de Melaza un 
sentiment de tendresse qui petit à petit 
imprègne le film, comme si la douce torpeur 
des nuits cubaines pénétrait jusque dans  
nos salles.
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